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L’idée a germé quelques mois durant. Hile avait été pro­
posée par le R. 1*. Supérieur dès le mois de janvier. Semence 
féconde elle a grandi pour aboutir A cette grandiose fête que 
nous avons eue. Le succès doit en être attribué à l’excellente 
bonne volonté et à l’entrain des paroissiens du Cap et de nos 
voisins des Trois-Rivières. Mais ce qui a permis A ces bonnes 
volontés de si bien s’unir c’est le zèle du Comité de la St-Jean- 
llaptiste composé comme suit : président : L. H. Loranger, 
maire ; vice-président : Dr Ls. Belle-Isle, M. D. ; secrétaire : Wil- 
brod Dubé ; chapelain: Rév. Père W. Valiquette, o. m. i. ; 
commismices-ordonnateurs : P. Bélair, Isaïe (irandmont et Geo. 
Rocbeleau. Si tout le monde mérite des félicitations, les mem­
bres de ce comité ont droit A l’expression de toute notre grati­
tude.

La fête est donc préparée. Elle commence le samedi soir, 
24 Juin A 8 hrs du soir. Les quatre cloches de notre église 
sonnent leur grand branle' pour avertir les plus éloignés : le 
canon tonne furieusement auprès de la Tour Antonia, quelques 
pétards éclatent ; tandis qu'avec le noir qui vient s’allument les 
lignes de lanternes vénitiennes. Sur le quai, où la foule se 
réunit autour du petit régiment d’enfants embrigadés par le 
li. P. Magnan, o. m. i., s’élève majestueusement l’air national :

O CANADA, TERRE DE NOS AÏEUX:

tandis que le R. P. Supérieur avec Mr Ls. H. Loranger, pré­
sident de la Si-Jean-Baptiste, allument sur la rive les feux de 
la St-Jean-Baptiste. Sur les bords de ce même fleuve, ils 
furent allumés pour la première fois en l’année 1636, et tout 
autour montaient vers le ciel les chansons gaies des ancêtres, 
chansons chantées “en syllabes de France.” Ce soir ce sont 
Lis mêmes accents, .les mêmes voix, peut-être les mêmes chan­
sons, mais c’est surtout la même race qui se réjouit au bord du 
même courant majestueux. C’est la fête de tous les Canadiens- 
Franc; ais.

Le lendemai», dimanche 25 Juin, des visiteurs débouchent 
vers le Cap par toutes les voies. Il est impossible d’évaluer le 
nombre d’étrangers qui se sont unis A nous pour la célébration 
de cette fête. Il nous est plus agréable de les remercier.


